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Le sixieme sens des
oiseaux migrateurs

debut de la migration, les
oiseaux etudies se fiaient plutöt au ciel
soit ä la lumiere polarisee - et reglaient
leur compas magnetique. Lors de la
migration, l'inverse se produisait.
L'enigme semble maintenant resolue. La
chercheuse suisse Rachel Muheim a

montre que la lumiere polarisee servait
de reference. Elle est arrivee ä cette
conclusion en etudiant le bruant des

pres (Passerculus sandwichensis), un
oiseau migrateur qui couve dans le delta
du Yukon en Alaska puis hiverne en
Amerique centrale.

Elle a soumis les oiseaux durant une
heure ä un plan de polarisation artificiel
au lever ou au coucher du soleil. Grace ä

un filtre, la bände de polarisation maximale

a ete modifiee de 90 degres. Les
bruants pouvaient sentir le champ
magnetique et voir l'horizon. lis ont rapi-
dement integre les changements et leur
compas magnetique a ete ajuste. La
chercheuse a fait la meme experience avec
l'horizon voile et le champ magnetique a

alors ete le seul indicateur.

Meilleur Systeme de reference
Selon la biologiste, cette enigme n'a pas
pu etre resolue plus tot car la polarisation

artificielle se faisait ä une heure que
les oiseaux ne reconnaissaient pas. La
lumiere polarisee est le meilleur Systeme
de reference. II fonctionne sans horloge
interne, est facile ä detecter et est
constant, ce qui n'est pas le cas pour le
champ magnetique terrestre. Le pole
magnetique ne recouvre en effet pas le
pole geographique et il est instable. Un
facteur negligeable pour l'homme, mais

pas pour les oiseaux migrateurs qui
nichent pres du cercle polaire.

Science (2006), vol. 313, pp. 837-839

Pourquoi les oiseaux migrateurs

sont-ils capables de

s'orienter partout? Une

experience astucieuse a permis
ä une jeune biologiste suisse
de repondre ä cette question

controversee.
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Les
oiseaux migrateurs ont besoin

d'une boussole. Les jeunes de

toute fagon car seules la direction
de la migration et la duree du vol

sont innees chez eux. Les adultes con-
naissent certes le chemin grace ä des

reperes geographiques comme les cotes

ou les cours d'eau. Mais cela n'est pas
possible de nuit ou par mauvais temps.
Les oiseaux migrateurs ont done besoin
de plusieurs indicateurs:
• Leur horloge interne leur permet de

determiner les points cardinaux en
fonction de la position du soleil.

• Le ciel nocturne tourne autour d'un axe
nord-sud et l'etoile polaire indique
toujoursie nord dans 1'hemisphere nord.
A l'iristar des vieux loups de mer, les
oiseaux savent se diriger d'apres les
astres.

• Leurs yeux sont sensibles au plan de

polarisation de la lumiere. Au lever et
au coucher du soleil, la bände de polarisation

maximale passe ä la verticale de

l'horizon par le zenith. Son orientation
varie selon les saisons et le degre de

latitude. Les oiseaux n'ont pas besoin
de connaitre le lieu ou la date: ä tout
moment et partout 1'orientation nord-
sud partage exactement l'angle entre
Ids deux bandes le matin puis le soir ou
inversement (voir graphique).

• Lorsque des nuages voilent le ciel, les
oiseaux se dirigent grace au champ
magnetique terrestre. On suppose que
les organes sensoriels necessaires se

situent dans l'ceil droit et la partie supe-
rieure du bee.

Celui qui utilise differents instruments
d'orientation doit les ajuster entre eux,
selon un < Systeme de reference. Mais
lequel De nombreuses experiences ont
tente d'elucider cette question en modi-
fiant ieitains indicateurs. Les resultats
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